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2ème Année.-2ème Série. Montréal, Samedi 15 Mars 1S84

Un an...... .. ...
Abonnenients : Six mois.........0.50 o U Soit

Trois mois... . 0.26 Éditeurs-Pròpriétaires. :s St. Gabriel.:

A l'institution Marchand-Desouppe:
-Elève Poirofret, dites.moi -ce que

vous savez de particulier sur -le poète
grec Ibycus.

-M'sieu, m'sieu, Ibycus...
-- Les grues! souffle vivement au jeu

ne cancre un de ses condiscsples.
-Mieu, Ibycus trouva moyen de

manger tout son argent avec des grues!

Une belle mère à son gendre:
-Comment, monsieur, 'vou3.avez

étd au bal.hier soir, et il, n'y, a pas un
mois que vous avez perdu votrs femme!

-C'est vrai, belle-maman, répoaid'le
coupable d'un air contrit, maijévous
ferai remarquer que j'ai -dans bien
tristement.

Mme de R... joue iraiement trop du-
piano; l'autre soir. elle s'était installée
au fatal Instrument et faisait succéder
les trilles aux gammes, à toutes les fan..
taisies musicales possibles. ":

-Mon .ieu, dit-elle, en s'arrêtant
tout à coup, comme ce piano est sourd1

-il est bien heureux! murmure une
amie.

Entre horticulteurs en chambre .
-J'ai'suis des graines de.'capuücines

dans un pot de fleurs W ma fenetre. St.
vez.vous ce qui est venu?

-Non.
-11 est venu un sergent de ville, qui

ma prid de le retirer, sous -peine de
contravention.

I es erants terribles.

'as donc une musil
moi, que m'man dit que

?ianå?

Cartahut, un marin gascon* de la plus belle venue, se
mo luait devant nous dc tonnerres de Paris.

-Chez nous, dit-il, c'e.t biei autre chose: Je; tonnerre
fait tant de vacarme. que son bruit casse les oeufs des
poules!

Taupinette est all.e hier au Louvre.'
Elle voulait voir la Vénus de Milo et s'adressa.'au gar,

dlien.
-Où est la Vdnus?
-Pas visible.
-Comment! Pas visiblé.' . e,

-Pas pour le moment.'
Taupinette avec dignité.t- o pourriez dire: Madame-

n'est pas visible.

Un propridtaire, dans ses instructions de fin d'annde,
mande h son fermier

-Surtout, servez vous beaucoup du gùmo.

Le paysan, qui ne comprend pas,/codr't chez le pharma-
cien du village:

-Avez-vous du guano?
Le pharmacien u'est pas moins'perplexé ;,toutefois, le

gardant bien de montrer le bout deêloeillc de son ignoraa-
ce: .-. n~~ -.

-11 ne m'en reste plus une.bolt i.Mais j'ettfra venir.
Je vais écrire à mon corresoondant, qui >este premier
confiseur du départenynt.

.............................................................................................................
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Rue St. Laurent.

Un rodenz--Gagné $5 par semaine,
chez l'épicier du coin. Imaginez-vous
ce que les recettes du p.tron doivent
souffhr.

ET D1~TT~. 
.,ri

Au coin de la Place Jioqesi-
Cartier.

-Des bons Cigares, deux pour cinq
cents.

.Re %t. Jaq

--Unvriniedr! Quiz cett es
tr de dettes.

.1
''j'

' UN VIOLENT M DE DINTS!

CHROMIQUE

Lundi, l'honorable 'Edmond-Jaers
Flynn a été mis en nomination dans le
comté de Gaspé. -, . ... . .l
Il a un adversairé .qui -va lui faire

manger la soupe chlde.:
Il le sait aussi, et il prind tous les

moyens pour le vaincre.
Depuis qu'il est rendu dans son

comté, il y a fait distribuer son-portrait,
et il a commencé à visiter de porte en
porte ses électeurs.

L'autre jour, il se trouvait chez un
cultivateur de ses amis.

Pour se donner de la façon, pour
montrer enfin comme il. s'occupait
de son cher, constituant, il lui de-
mande si ses affaires vont. bien, -con.
bien il a d'animatix à I 'étable, conibien
de minots de grains il a récoltés, etc.

Le bon .Gaspésien lui donne une
foule de renseignements que. Flynn
écoute avec la figure hypoc'rite que
l'on sai t.

-ieu merci! to'uUa bien marché
pour moi cétte annéej ajoute-il, et tout
ce que j'ai perdu cet hiver, c'est un
veau. ..

En entendant parler de veau, Flynn
croit que lhabiiant veut faire une allu-
sion blessante, se lêve de son siège, se
flche, dit des injures, et finalement se
fait flanquer à la porte.

En se rendant de Québec à Gaspé,
il a été arrêté, loin de tout hôtel, par
ume tempête de neige qui avait bloqué
la voie ferrée ; u

Il a-été obligé de se retirer chez un
habitant pauvre de St Thomas, de
Monlmigny, qui la fait coucher 'avec
trois enfants en bas,âge qui ont mouil-
lé sa... chemise.

Décidément la campagne électorale
commence mal.

Il y a.quelque temps, une nouvelle a
fait une sensation cbisidérable et'a été
le sujêt de beiceui ' de commentaires
dans leîjo nÈtiue et d'Eu.
rope. Il était iquestion de la décon.
vert'e d'une mine de diamants à La-
gle, comté de Wankaska, état du Wis•
çonsin..

1l;y a,quelqu t'emps. deux habitant
'de Wankaska sont 'venus . trouver M.
J. B. Rouillard,-· inspecteur'général:
d;ninies de 'la rovince'deQdiébêë,.
pour lui montrer Ipierr.e: précieuse
dont la trouvaille avait donné lieu à
cette nouvelle émouvante.

M Rouillard' décla-é -que' cetté'
pierre était ndi t de nplubelïe
eau qui devait valoir.au moins$3o.ooov

Figurez-vous donc si M. Rouillárd
est de bonne liume ar a!, tegpsq
court: il vient d'être prouvé que: la .*'
pierre précieuse n'était qu'un morceau
de bouchon de carafe.

t'

-.-Un abonné de l'Etendard.
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:M.- Henri Pilette, avocat de cette

ville et politicien bien connucandidit*a
i)ïochaine élection du comté de Tac
q1iu'Cartier7a abaàdonné la lutte, pou r
ralien de santé.

Ne pouvant travailler au dehors
pour M. Descarries, il lui donne son
appui... moral.

Cet appui sera d'un grand secours à
M. Descarries et aura probablement
pour effet de lui faire obtenir la majori-
té,des voix à Ste Geneviève, paroisse
natale de M. Pilette.

,r.,,:i:r*

M. Baptiste Emond, ci.devant hôtel-
lier, si.av'antageusement connu, si....
vient d'être nommé par le gouverne.
ment fédéral assistant. du sous-assis-
tant détective de l'assistant du sous-as,
sistant inspecteur des licences.

Legouvernement mérite la récon-
naissance du public pour le choix judi..
cieix qu'il a fait dans la personne de
M. Baptiste.

On nous informe sous toute réserve
que dans la nouvelle combinaison qui
doit avoir lieu dans le gouvernement
de Québec on doit nommer un nouveau
ministre sans porte feuille, et que M.
Emond sera appelé a occuper cette
charge.

Le nouveau ministre portera le titre
de ministre des nounes.

L'autre jour, L'Etendard publiait
l'annonce suivante :

PERYDUE
Jeudi dernier, à la tombée de la nuit,

une chienne terreneuve qui a les oreil.
les coupées et la queue longue depuis
la Place Jacques.Cartier jusqu'au'Car-
ré Chaboillez.

Artlir Buiés, qui lisait cette annon.
ce, a dit.

Ce n'était plus une chienne, c'était
une comète.

JULES VALLON.

Au royer des acteurs, dans un petit
tluéàtre:

La jeune première est étendue Sur lé
divan.,diiàs une pose: des plus préten-
tieuse' 

La duègne, haussant légèrement les

Cét pås l'a peine, tusais... le pho.
tographe n'est pas là!

En ptovl;e-
M. et Mme X... qui reviennent de

provin'ce;'n sont pas d'accord sur une
date.

rappel[Ï&pàii? C'est lé fameux jour*. Oé
nous avons,,troqyf. de la pace .dans

DeunÏ. ssDeuJùeuirs se disputent;
-Vous n'êtepqu'un eQIImuneux.
-E 'usu a rpiste. .1
-e 'i~ aUste, monsIeur.! 
vouous M6 dire que vous. ftes un

déroyaliste.

CHEZ SON AVOCAT.

-Etesvous bien certain que ma cause est bonne, M. Grippe-sou?
-Oui, oui! pèrePitaithaid' oti cause est excelleite, mais il me

faudrait $50 d'avance pour" jeýér 'lès premier débonrsés de timbres,
d'hussier et de sténographie.

-850 pour-commene'er ! mais je vais faire une affaire avec vous.
Donnez-moi $25 et je vous abandonne mes droits. Si cela vaut $50
pour commencer, voas êtes bai cértain'd'un bénéfice net de $25.

L'avocat n'entend pa:d'e cette oreille-là et le père Pitanchard va
consulter le voisin.

Le'jeune Tomy assiste à unigrand dîner douné par ses
prents et se tient à table comme un parfait gentleman.

Au dessert, on apporte un magnitique g3teau, et quand
tous les invités sont servis, la mère de Tomy l'invite à
tendre son assiette.

'Non, maman, dit il, je n'en veux pas.
-Pourquoi I

-Parce que...
.. Cependant. tu adores les giteaur!
-C'est que... celui ci,je i'ai vu faire!

To'uchante remarque.
Une'jeune femme, appartenant à un excelùint monde,

se trouvait l'autre jour aux eaux, dans le pays que vous
vovdrez.

On lui montre un monsieur qui passe.
Qui est-ce? demanda t-elle, j'ai déjà vu cet'te igùre quiee

qie patt.
-C'est M X..' ministre de...
La jeune femme étourdiment:
-Tiens, c'est drôle... il a l'air intelligent 1
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Aun bal de a'rue St. I...

-Ah intden osello, ces d #Mes alfont 6rein ... Souffrez que je mne soulage
un instant

-Eh bien! et cette vieille tante qui.était sr-m'?t -
-Elle est claquée, mon cIer.....-.
-Alors tu recueilles l'lIeritage?
-O homme intelligent! si j'avais eu cette joie, je ne

dirais pas que ma tante est claquée, mais je dirais que
Dieu l'a rappelée à lui. - |

Contradiction du langage. .
Voici un dialogue que l'on esttexposé ' entendre ou-

vent I
-Un tel est mort très jeure.
-11 avait tant vécu! :

Dans un procès 'en 'séparation de ccrps, le présider.t
interroge la femme.

-Vous vous plaignez dans votre mequète ce ce qce
votre mari.exerce la-profession de barbier... ce n'cst-pas
t un grief sérieux...

-Faites excuse, mon président... c'est 'qu'il me rase
Iute la journée !

**

Un jeune homme se présente devant , M. le. maire. avec
sa futqre en riant d'une façon indécente. . .

-Singulière tenue 1 monsieur, lui dit l'odficier public:
ce que vous allez faire n'est pourtant pas si drô'e. . .

Cueilli dans les Pet.*IesAges

z'Mariag,ýes. Un Italien, âgé de 54 ans, bonne famille,
éouserait.une veuve.dgée ayant bonne position.

-Autre Ilaien, moyen age épouserait femme du monde
lienjlpyennée. cce à. •

- Que pensegvouùd-lIU talié- moyen dge, épousant une
fenme.du monde bien mayane?

A.f'.catipagne: .
-Donnez-moi une idée: qu'est ce'que je pourrais bien

mettre pour border nia blouse?

-,Dame! deux ams, par exemple..
-- Deux'amis? .

-Mlisouïî deux amis qui se rencontrnt,, 'born!

Unejolie fableexpress
Un gascon sentait 'ait. Comme il disait : Fameux,
Le goût de cett'e-plante I un Parisien bonasse,
Répondit: ce n'est L'on qu'au pays de Bégasse,

. Moral/it.

Les gens de mon pays n'ont pas besoin d'ail, eut,

A la salle des mariages: .

Toute la noce est réunie depuis longtimps. On n'attêind-
plus que le futur. Enfin il arrive très en retard:

,C'est un homme de soixante-dix.ans.
-Une autre fois, dit le maire, venez un peu de meilleure

heure ..

GRAPPILLAGES.

Une scène din"s le ménage Dùflost':
-7Comment .?-dame,-ie ,vous!don..
e milléfrancs pour les trennes que-

lecnce-é 7 lesjouets'lon» e
fants...; Et, avec cette sômme; vous
vo.us achetez une robe de soie !...

I-lngieur. Duflostp. .vousi'devriez
nebs ign'rèr 4ue cha'ril bien ordôn.
née commencé par "soie"m'6me

Chez la fruitièie:
-Ah ! -vous-' voilà,. m'adame Po

chet!... Donnez-nous des nouvelles de
votre malade, ce jecne peintre, si joli
garçon !... CR

-M'en parlez pas !... Ce matin, il
s'est.éveillé après avoir dormi trois
jours !... Il parait qu'on lui avait fait
prendre un art' gothiqie !...

Enfie politiqueurs:
-Il vous faut absolument un tyran,

c'est une idée.bizarre... Mais pourquoi
voulez.vous un prince pour. renverser
la République ?... . .

SRien de plus simple... C'est que,
pour forcer la Constitution, nous avons
besoin d'un monseigneur

Un bon cœur.
Uni pohard traverse en zigza l

boulevar.d Clichiy.; en arrivant sur le
trottoir, il aperçoit un autre pochard
endormi sur utn banc. Aussitôt il se.
met à le sccouer; l'autre dort toujours;
alors il lui donne un violent coup de
poing sur le nez; le dormeur se réveille
en hurlant.

-P ourqsuoi avez-vous frappé cet hom.
me? lui demande un sergent de ville.

-Je.voulais le réveiller!
+Pourquni?
-Il avait peut être soif!

Echo de.Breda-Street:
-Eàfin, la chance me revient, ma,

chère !..'. j'ai f.Àit la conquête d'un prin-
ce italin,,très'riche... une altesse -ca.
labraise'!...

-Qu'a la braise '... en voilà. uze vei.
ne !... Moi, je'ne déconvre jamais que:'
de seigneurs de... Capadoce!...

ieux diplomates causent des évène-
medts d'Andorre.:

ne o en ' t ' eque d'Ur.
gel qui a la prétention---d'em;iéter sur
nos droits?

-Dame. ivous savez?...'l'habit 'e fait
pas le moine...

-Sans. doute,i mais väiih~ in h'liabt
qui pourrait bien setranýfonie'é-en ves
te?i

-Pour quelle-faison?
-D'abord, paice que les basqie.

sont pour1nous.'

Le docteur T. a conseillé à l'unde
ses clients, le marquis de L-de.ie ren.
dre aux'eauxd'Evian dès 'ouvert'e dé'
la saison- -' ' ' ""

mLenarquis, veuf depuis peu, est res-
té à i un'peiltgarçon-de.huit ' äu-

'Je vaih'bientôit t'emmtrea&îS~ e'.
-Non, non, s'est écrié le moutard

en sanglotant, je ne veuxps alleaec

-Et pourquoi cela. ? fit lê garqniis'
i -qn pays ou les'pères,'iétîkht dès
pommes sur la tête de lénisX'ë-fats'.
pour tirer dessus. .
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